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Edito 

Le SMEDAR est engagé depuis sa création dans 
une politique de recyclage et de réduction de 

l’enfouissement, au profit d’une valorisation 
efficace la plus large possible des déchets, sous 
toutes ses formes. C’est pourquoi nous avons 
fait le choix de privilégier le recyclage matière 
et organique. Cette volonté historique d’investir 
durablement pour un éco-territoire, en faisant 
participer les entreprises et les habitants pour s’assurer de l’adhé-
sion de toutes et de tous, c’est ce que nous partageons collective-
ment au Cercle National du Recyclage, que nous soyons des acteurs 
publics ou privés.

Concrètement au SMEDAR, grâce à l’investissement dans une 
unité de tri des encombrants dès 2006, nous avons pu réorien-

ter 85 % des déchets destinés à l’enfouissement (hors gravats) vers 
des filières de valorisation matière ou énergétique. Notre territoire 
est aussi très engagé sur les REP. Le choix volontaire du déploie-
ment du tri sélectif dès 1993 a fait de notre territoire un véritable 
pionnier pour la REP Emballages. Il s’est évidemment d’ores et déjà 
lancé dans l’extension des nouvelles consignes de tri avec la réno-
vation complète et l’accroissement de la capacité du grand centre 
de tri l’an dernier. Ce lourd processus a permis d’augmenter les 
quantités globales recyclées de 6 % dès la première année et plus 
particulièrement de 35  % pour les flaconnages plastiques et les 
métaux. De plus, il n’y a pas de réussite technique ou comptable 
sans réussite humaine. C’est pourquoi l’adhésion de l’ensemble des 
agents de tri, en prenant en compte une véritable amélioration de 
leurs conditions de travail - ce qui a de fait réduit la pénibilité de 
leurs tâches - a été une priorité. 

Avec cet ensemble d’efforts, le taux de valorisation global 
des déchets sur notre territoire atteint aujourd’hui 93,5 %. 

Nous ne nous en contentons pas car nous savons qu’il est aus-
si nécessaire de réduire les quantités de déchets. Le SMEDAR 
milite donc en faveur de la prévention et s’est engagé dans la 
réduction de la production des déchets à la source au travers 
de la signature d’un « plan local de prévention des déchets » 
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dès 2010. Il est aujourd’hui labellisé « Territoire Zéro Déchet- Zéro Gaspillage » pour le compte de ses 
adhérents au service de plus de 600 000 habitants.

Néanmoins, toutes ces politiques ambitieuses destinées à préserver notre environnement ont un 
coût. De plus en plus élevé. De moins en moins maitrisable. Les collectivités et organismes publics 

sont aujourd’hui face à des difficultés qu’il ne faut pas cacher en les affrontant par des propositions 
claires et constructives. La loi sur la transition énergétique nous impose d’accentuer encore la valo-
risation, et nous y sommes attachés, par la hausse des performances de recyclage ou la valorisation 
organique des biodéchets par exemple. Mais ces objectifs vont inévitablement conduire à accentuer la 
hausse des dépenses. Comment pouvons-nous l’équilibrer ?

Les renouvellements d’agréments des filières REP, intervenus cette année ou actuellement encore 
en cours, ne laissent pas présager une hausse des soutiens en faveurs des acteurs publics pour 

la poursuite du développement de la valorisation. Il suffit d’analyser le nouveau barème de la REP 
Emballages qui est manifestement défavorable aux collectivités, dès sa première année d’application, 
à performances constantes. Côté Mobilier, on semble s’acheminer vers un barème qui ne sera pas plus 
avantageux. Je reconnais que cela aurait pu être pire puisque les discussions ayant un temps envisagé 
une baisse des soutiens. Mais ce n’est pas satisfaisait pour autant. De plus, la conjoncture n’apparait 
pas favorable à une hausse des prix de vente des matières recyclables. Enfin, il reste à annoncer la 
baisse du budget de l’ADEME de presque 19 % pour 2018, qui va conduire à un moindre financement 
des investissements. Au regard des discours et des annonces, l’équation devient de moins en moins 
soutenable pour les collectivités. Avec sourire, souvenons-nous de ces quelques mots d’Albert Eins-
tein : « la politique est éphémère mais une équation est éternelle ».

A l’heure où débutent les travaux sur la future feuille de route sur l’économie circulaire, il est im-
portant de rester totalement mobilisés afin de faire entendre notre point de vue et défendre le 

juste financement de la valorisation des déchets. Pour cela, nous défendons la création d’une TGAP 
« amont » pour tous les produits non recyclables mis sur le marché. Il n’est plus admissible que les 
entreprises qui s’efforcent d’utiliser des matériaux recyclables paient pour le financement de la col-
lecte et du traitement de leurs produits en fin de vie et pour les emballages, alors que celles qui ne 
font pas cet effort ne participent pas au financement de ce système. Nous devons ainsi promouvoir la 
valorisation des efforts publics locaux au cœur de la valorisation des déchets. Toutes les recettes de la 
TGAP doivent être affectées au budget de l’ADEME, ce qui permettra d’aider au mieux les collectivités 
à atteindre les objectifs fixés. Et parce que nous sommes tous mobilisés pour faire mieux ensemble, 
pourquoi ne pas revenir à une TVA à taux réduit pour les opérations de collecte et traitement par valo-
risation matière et organique ? Les grandes orientations nationales et européennes doivent être à la 
hauteur des enjeux environnementaux et économiques.

Egalement Vice-Président du Cercle National du Recyclage, je profite de cet édito pour vous remer-
cier collectivement du formidable travail collectif accompli. J’espère en notre nom à toutes et tous 

que nous pourrons débattre, avancer et enfin aboutir sur ces sujets comme sur tant d’autres. Il en va 
de l’intérêt général et de la préservation de l’environnement. Je sais personnellement que c’est aussi 
par le Cercle National du Recyclage, outil pertinent, devenu indispensable à la réalisation de ces objec-
tifs, que nous parviendrons à convaincre.

Convaincre, là est certainement le cœur de notre engagement. Au SMEDAR comme au Cercle Natio-
nal du Recyclage, vous pouvez compter sur nous.

David FONTAINE 
Vice-Président du SMEDAR 

Vice-Président du Cercle National du Recyclage
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En 2016 puis en 2017, 
le SYDED du Lot a 

proposé à ses collecti-
vités adhérentes ainsi 
qu’aux communes, un 
guide pratique pour dé-
velopper l’éco-responsa-
bilité dans leurs services. 
Cet outil d’accompagne-
ment, élaboré comme 
une boîte à outils, est 
basé sur le retour d’ex-
périence du SYDED du 
Lot en la matière.

Pourquoi ce Guide ? 

Aujourd’hui, pour répondre au mode de consom-
mation actuel de l’humanité il faudrait 3 pla-

nètes ! Il est alors devenu vital de changer les 
habitudes pour préserver les ressources et l’envi-
ronnement. Or, à travers la Loi de Transition Ener-
gétique, les collectivités doivent donner l’exemple 
et inviter tous les citoyens à préférer un comporte-
ment plus respectueux de l’environnement. 

Le SYDED du Lot accompagne ses collectivités 
membres sur des sujets variés tels que la préven-

tion et la valorisation des déchets, la préservation 
de l’eau ou encore l’énergie « bois ». De plus, enga-
gé dans le programme Territoire Zéro Déchet, Zéro 
Gaspillage, il a la volonté d’inscrire le département 
du Lot dans une démarche exemplaire !

C’est pourquoi, sur la base de son expérience, il 
a souhaité proposer aux collectivités, un outil 

leur permettant de mettre en place les bonnes pra-
tiques au sein de leurs services, mais aussi de les 
diffuser à la population.

L’expérience d’une démarche déve-
loppée en interne

C’est en 2013 que le SYDED du Lot a décidé de 
développer l’éco-exemplarité auprès de ses em-

ployés.

Après une étape de diagnostic, des actions 
concrètes ont été mises en place pour agir sur 

les équipements et sensibiliser l’ensemble du per-
sonnel. 

Voici quelques exemples traduisant la démarche : 

-- agir sur les équipements : installation de buses 
à économie d’eau, mise en place du tri dans 
tous les bureaux et dans les salles de pause, 
équipement de composteurs, limitation de 
l’éclairage, paramétrage des imprimantes, ex-
tinction automatique des ordinateurs la nuit, 
installation de nichoirs….

-- sensibiliser les employés  : création de cahier 
avec le papier de brouillon, incitation au covoi-
turage, affichage lors des journées nationales, 
information sur les résultats de la démarche 
dans le journal interne, distribution de flyers 
« mes éco-gestes » dans les bulletins de paye, 
utilisation de tasses réutilisables…

En 2016, un guide de l’agent éco-exemplaire réali-
sé en interne a été distribué à tous 

les employés, le but était de les infor-
mer sur les actions mises en place et 
de les inciter à agir aussi 
bien au travail qu’à la 
maison. 

Après 4 ans, voici les 
principaux résultats 

à retenir : 

-- économie d’environ 
1 000 m3 d’eau soit 
l’équivalent de 8 piscines 

-- 220 néons superflus supprimés et 70 ordina-
teurs éteints chaque soir 

-- formation de 12 chauffeurs à l’éco-conduite

-- 6 tonnes de déchets fermentescibles compos-
tées

-- une trentaine d’agents covoiture chaque jour 

-- 40 nichoirs ont été installés et un lac de type de 
Saint-Namphaise a été créé…

SYDED du Lot - Diffusion d’un guide pratique  
de la collectivité éco-responsable  



Tri-angle n° 31 - novembre 2017/ 4

Conception du guide pratique à desti-
nation des collectivités lotoises 

Ce document a été réalisé en interne via la colla-
boration de l’animatrice Territoire Zéro Déchet 

Zéro Gaspillage, le service Qualité et le service 
Communication. Il est construit comme une boîte 
à outils autour de 7 grandes thématiques : l’eau, la 
prévention des déchets, la valorisation des déchets, 
l’énergie, les transports, les espaces verts et la 
consommation responsable.

Chaque thématique comprend : 

• Un rappel des enjeux 

• La date de la journée mondiale

• Un quizz

• Des fiches plus techniques comprenant des 
actions à mettre en place avec une évaluation 
des coûts et des impacts environnementaux 
ainsi que le retour d’expérience du SYDED du 
Lot

Ce guide propose à la fois une méthodologie et des 
outils personnalisables à télécharger sur le site du 
SYDED du Lot. 

Les utilisateurs peuvent ainsi retrouver en téléchar-
gement : 

• un flyer « mes éco-gestes » à distribuer aux 
employés

• une affiche de sensibilisation

• le quizz 

• des outils concrets  : affiches pour les 
consignes de tri, affichette de sensibilisation 
pour les robinets ou les éclairages,…

• des exemples d’accompagnements tech-
niques proposés par le SYDED du Lot	

Jetons moins,
        jetons mieux !

Trions, recyclons, valorisons...
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DE OTRE

COMMUNE
Ici, votre logo.

Affiche

téléchargeable sur

www.syded-lot.fr
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affichage  
téléchargeable

Outils de communication Accompagnement technique du SYDED

- Affiche personnalisable (possibilité d’apposer votre logo) 
- Fiche « Mes éco-gestes pour mieux jeter mes déchets » 
: pour la sensibilisation des employés
- Affichettes « rappels des bons gestes de tri »
(bureau, salle de pause)
- Plaquettes mémo-tri

- Démarche personnalisée : 
     Animations scolaires (niveau CM)
     Sensibilisation des employés
     Mise en place de la signalétique de tri
     Affiches de tri pour les lieux publics 
     (salle des fêtes, école, cimetière...)

Trier ses déchets

Trier c’est simple et c’est rendre le recyclage possible !   
75 % de nos emballages ménagers sont produits à partir de matériaux recyclés.

Les réflexes à promouvoir
● Prendre connaissance des consignes de tri   
● Utiliser les points de tri pour le papier et les emballages  
● Bien gérer ses déchets dangereux (déchetterie ou filière adaptée)  

Les pistes d’actions à mettre en place
● Installer des points de tri dans les salles dédiées au personnel et à l’accueil  
(recyclable, OM, Verre) + Affiche de sensibilisation
● Distribuer des plaquettes mémo-tri aux employés   
● Eduquer les habitants au tri (bulletin municipal, affichage...)  
● Mettre à disposition des corbeilles de tri dans les bureaux  
● Améliorer le tri dans les lieux publics (parc, salle des fêtes, cimetière, école)  
● Mettre des points de collecte pour les habitants (ampoules, piles, cartouches...)  
● Former le personnel d’entretien à l’optimisation du tri  

  L’éco-exemplarité au SYDED

Le SYDED du Lot a généralisé le tri sélectif sur tous ses sites : 
Implantation de poubelles supplémentaires ( tous les bureaux sont équipés d’une corbeille pour le tri du papier)
Affiches de sensibilisation dans les lieux de pause
Harmonisation de l’étiquetage des poubelles (avec consignes uniformes).

22

15 novembre
Journée mondiale du recyclage

fiche 
technique

LA VALORISATION DES DÉCHETS
Les déchets d’une collectivité sont très variés : déchets de bureaux (papier, toners...), déchets organiques (espaces verts, 
marché, cantine…), déchets toxiques (phytosanitaire, peinture...). Il est donc primordial de bien les trier pour optimiser 
leur traitement et mieux les valoriser. Sachant que dans le Lot, le traitement des ordures ménagères revient à 130 €/tonne 
pour les collectivités de collecte. Trier ses déchets a donc un intérêt économique non négligeable.

Les Français produisent en 1 an
près de 38 millions de tonnes 

de déchets, l’équivalent de 
4 300 fois la Tour Eiffel.

REPONSES 
1B - En 2013, la barre des 100 kg/hab a été franchie, à titre de comparaison, la moyenne nationale est de 64,5 kg/hab/an (source ADEME,SINOE, 2009)
2A - Le verre broyé donne du « calcin » qui permet de fabriquer de nouvelles bouteilles en verre. 
3A - 332 magazines de 32 pages ont pu être fabriqués grâce au tri annuel d’un Lotois, mais aussi : 7 canettes de 33 cl, 4 boules de pétanque, une chaise en 
plastique, 19 cabas en plastique, 304 stylos, 3 500 cartes postales et 109 bouteilles en verre. 
4C - Faux : Le recyclage économise les ressources, mais il n’est jamais complet. Eviter ou réduire un déchet, même recyclable est toujours préférable.

1. Un Lotois par ses efforts de tri permet de 
valoriser quelle quantité de déchets d’emballage, de 
carton et de verre?

  A. 50 kg/ an
  B. 100 kg/ an
  C. 200 kg / an

2. Le papier est recyclable jusqu’à 7 fois, le carton 
3 fois, à votre avis, combien de fois le verre est-il 
recyclable ?

  A. 10 fois
  B. 100 fois
  C. à l’infini

3. Grâce au tri annuel du papier effectué par un 
Lotois, combien de magazines ont pu être fabriqués 
? 

  A. 332
  B. 589
  C. 743

4. Le recyclage permet de consommer toujours 
autant et de ne pas faire attention à la réduction des 
déchets? 

  Vrai
  Faux
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1er juin

Semaine du 

développement 

durable

En savoir plus : www.syded-lot.fr 

LOGO

DE OTRE

COMMUNE

Mes éco-gestes POUR

MIEUX JETER MES DéCHETS

Les Français produisent en 1 an 

prés de 38 millions de tonnes

de déchets, soit l’équivalent

de 4 300 fois la Tour Eiffel ! fiche 
thémathique
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Diffusion du Guide

Une première diffusion a été réalisée via le ré-
seau de référents « environnements » présents 

sur le département. Sur le Lot, toutes les com-
munes comptent un référent «  environnement  ». 
Il s’agit d’un habitant ou d’un élu impliqué dans la 
vie communale et sensible aux questions environ-
nementales. Ces référents sont les représentants et 
les relais des actions du SYDED du Lot au sein de 
chaque commune. Le guide pratique de la collec-
tivité éco-responsable leur a été présenté et remis 
lors d’une des rencontres annuelles du réseau. 

Le guide a également été remis par courrier aux 
collectivités adhérentes du SYDED du Lot, en leur 

proposant un accompagnement personnalisé. 

Conclusion 
-- 370 guides ont été distribués aux référents 

« environnement » en 2016 et 44 aux collecti-
vités adhérentes en 2017

-- Il a été téléchargé 632 fois via notre site inter-
net

-- la publication de ce guide a permis de décliner 
le thème de l’éco-responsabilité en proposant 
de nouvelles opérations, telles que «  Evéne-
ment éco-responsable » et « Marché éco-res-
ponsable »

Pour télécharger le guide : 

https://syded-lot.fr/documents/dossier/11079

Smirtom du saint amandois, la 2eme optimisation  
de la collecte après la redevance incitative 

Le SMIRTOM du Saint-Amandois est un syndicat 
rural de 60 000 habitants, ayant la compétence 

collecte, tri et traitement des déchets. Le syndicat 
est à la redevance incitative depuis 2010, il assure 
via une prestation de service la collecte en porte à 
porte sur 4 flux, les ordures ménagères, les embal-
lages, les verres et le JRM. Situé au cœur du Berry, 
le syndicat a 14 déchetteries en régie afin d’appor-
ter à chaque habitant une déchetterie à 20 km ou 
15 minutes des logements et ce en raison d’une 
faible densité de population. Le syndicat est un 
SPIC où agents et salariés travaillent à la réussite 
des missions qui leur incombe.

Au 1er janvier 2017, le syndicat a effectué une 
deuxième optimisation de la collecte en ins-

tituant la collecte robotisée, le 
changement de fréquence de 
collecte conformément à l’arrêté 
du 10 mars 2016, et la mise en 
place d’un nouveau bac de pré-
collecte bi-compartimenté.

L’ensemble se faisant avec un nouveau presta-
taire de service, suite au marché public notifié 

en décembre 2015, soit 13 mois pour préparer ce 
changement conséquent.

Si la collecte robo-
tisée en benne à 

préemption latérale, 
ainsi que le passage 
en C 0,5 des OMR et 
des emballages en 
lieu et place de C1 
et de C 0,25 du verre 
et des JRM en lieu 
et place du C 0,5 est 
une étape courante 
et habituelle, il n’en 
n’est pas de même 
de notre bac bi-compartimenté.

Ce projet répond à deux objectifs, la volonté des 
élus de maintenir une collecte en porte à porte 

sur tous les flux sur un territoire en pleines crises 

Pour plus d’information
Marie-Myrtille GALLET 

Animatrice du Programme 
Territoire Zéro Déchet Zéro Gaspillage 

mmgallet@syded-lot.fr
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économique et démographique et la nécessité de 
maîtriser les factures de la redevance.

Ce bac bi-compartimenté est le travail de trois 
entreprises et d’une collectivité porteuse de 

projet. Le constructeur de bennes Eurovoirie qui 
a mis au point un sys-
tème de trappe per-
mettant à l’opérateur 
de collecte de prendre 
des bacs mono flux, 
soit verre, soit JRM et 
les bacs bi-flux JRM et 
verre. La société Plastic 
Omnium qui a créé ce 
bac 180 litres avec un 
couvercle papillon et 
deux compartiments, 
l’un de 100 litres et l’autre de 80 litres. La société 
Brangeon qui a expérimenté le process participe à 
son élaboration tout au long du projet. Cette opé-
ration a été soutenue financièrement par Ecofolio 
pour la collecte du papier.

Le bilan est très positif tant sur le plan écono-
mique qu’écologique. L’optimisation a permis de 

passer de 63 € / habitant à 35 € / habitant sur le 

forfait de collecte. Les premiers chiffres font appa-
raître une meilleure captation des flux verre et JRM. 
Pour une même qualité de service le nombre de 
kilomètres et donc l’émission de gaz à effet de serre 
est réduite. Cette solution répond aux exigences de 
la recommandation de la CRAM R 435 sur la pénibi-
lité du travail. Enfin, ce bac peut être décliné pour 
d’autres flux par exemple fermentescible, OMR ou 
OMR, emballage ou fibreux, non fibreux… autant 
de solutions qui sont propres à chaque syndicat ou 
communauté de communes.

Dans le même temps, le syndicat a développé 
la fabrication de bûchettes de bois compressé 

et de pellets à partir des ligneux des déchetteries, 
répondant ainsi aux exigences du développement 
durable et à la distribution en circuit court. L’en-
semble de ces opérations se retrouvent mutuali-
sées sur le même site technique où cohabitent le 
SMIRTOM et son usine de fabrication des bûchettes 
et pellets ainsi que la société Brangeon, le presta-
taire de collecte.

Le Cercle National du Re-
cyclage a été invité par le 

Ministère à participer à la 
feuille de route économie 

circulaire. A ce titre, il représente donc ses adhé-
rents au sein des quatre ateliers :

-- Atelier 1: Déployer l’économie circulaire dans 
les territoires : comment développer le réem-
ploi, la réutilisation et le recyclage et diminuer 
de moitié la mise en décharge d’ici 2025

-- Atelier 2  : Plastiques et économie circulaire – 
viser le recyclage de 100  % des plastiques en 
2025

-- Atelier 3  :Consommation et production du-
rables - ODD 12

-- Atelier 4 : Instruments économiques, fiscalité, 
financement

Les comptes rendus de ces ateliers sont dispo-
nibles dans l’accès réservé du site internet, ru-

brique «Consultations», «Réunions».

Dans un courrier adressé à monsieur HULOT, mi-
nistre de la Transition Ecologique et Solidaire, le 

Cercle National du Recyclage énonce ses proposi-
tions en les détaillant. Une copie de ce courrier a 
également été adressé à madame POIRSON, secré-
taire d’état auprès du ministre de la Transition Eco-
logique et Solidaire. Les propositions s’inscrivent au 
travers de quatre thématiques :

-- Comment consommer moins de ressources et 
mieux concevoir les produits ?

-- Comment mieux collecter et mieux recycler 
les produits mis sur le marché lors de leur fin 
de vie ?

-- Comment assurer des débouchés et stimuler 

Actualités de l’association 

Pour plus d’information
SMIRTOM du Saint Amandois 

https://smirtom-stamandois.fr
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la demande de produits recyclés ?

-- Comment mettre en mouvement tous les ac-
teurs ?

Suite à l’assemblée générale du mois de sep-
tembre, voici la nouvelle composition du Conseil 

d’administration :

Collège « collectivités locales » (12)

-- CALITOM service public des déchets de la Cha-
rente : Daniel ROUSSEAU

-- Communauté d’agglomération dijonnaise  : 
Jean-Patrick MASSON

-- Grenoble Alpes Métropole :  
Georges OUDJAOUDI

-- Métropole Européenne de Lille :  
Bernard DEBREU

-- SMICTOM des Flandres :  
Philippe BROUTEELE

-- SMICTOM de la région de Fontainebleau  :  
Michel BENARD

-- Syctom, l’agence métropolitaine des déchets 
ménagers :  
Pierre CHEVALIER

-- Syndicat mixte DECOSET :  
Joël BOUCHE

-- Syndicat mixte pour la gestion des déchets et 
assimilés des Vosges (SMD88) :  
Benoît JOURDAIN

-- Syndicat mixte du Département de l’Oise 
(SMDO) :  
Arielle FRANÇOIS

-- Syndicat mixte pour l’élimination des déchets 
ménagers de l’arrondissement de Rouen 
(SMEDAR) :  
David FONTAINE

-- Syndicat mixte pour le traitement des dé-
chets ménagers du pays de Pévèle au pays 
des Weppes (SYMIDEME) :  
Alain RANDOUR

Collège « associations » (3)

-- Réseau des Ressourceries :  
David ROMIEU

-- Union Nationale des Associations Familiales 
(UNAF) :  
Simone SITBON

-- UFC-Que choisir :  
Gérard QUENOT

Collège « organisations professionnelles » (1)

-- Fédération de la Récupération, du Recyclage 
et de la Récupération (FEDEREC) :  
Jean-Philippe CARPENTIER

Collège « personnes physiques associées aux tra-
vaux et à l’activité du Cercle National du Recyclage 
en qualité d’experts » (2)

-- Paul DEFFONTAINE

-- Rémi LANTREIBECQ

Collège «  sociétés d’économie mixte et sociétés 
publiques locales » (1)

-- SEMARDEL :  
Denis DUPLESSIER

Membres du Bureau
Président

Jean-Patrick MASSON 
Communauté d’agglomération dijonnaise

Vice-présidents

Pierre CHEVALIER 
Syctom, l’agence métropolitaine 

des déchets ménagers

David FONTAINE 
Syndicat mixte pour l’élimination des déchets 

ménagers de l’arrondissement de Rouen (SMEDAR)

Arielle FRANÇOIS 
Syndicat mixte du Département de l’Oise (SMVO)

Benoît JOURDAIN 
Syndicat mixte pour la gestion des déchets 
ménagers et assimilés des Vosges (SMD88)

Trésorier

Paul DEFFONTAINE

Secrétaire

Rémi LANTREIBECQ
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DDS : changement d’orientation des 
pouvoirs publics…

Le Ministère est sur le point de retarder la publi-
cation du cahier des charges au printemps 2018 

pour application au 1er janvier 2019 . Ceci dans le 
double objectif de permettre aux metteurs en mar-
ché de proposer d’éventuels ajustements et de 
prendre en compte les orientations de la Mission 
REP de la Feuille de Route Economie Circulaire. 
Le Ministère réfléchit donc au renouvèlement de 
l’agrément actuel pendant un an.

Cette position du ministère remet en cause les 
discussions autour du cahier des charges et des 

nouveaux objectifs pour les prochaines années. De 
plus, si le barème de soutien « ancienne version » 
perdure un an de plus, le blocage des metteurs en 
marché leur permettra d’économiser environ deux 
millions d’euros ce qui leur donne raison d’avoir 
bloqué les discussions. Le Cercle National du Recy-
clage ne manquera pas de dénoncer ce fait lors de 
la prochaine CFREP prévue le 30 novembre.

Sur le terrain cette prolongation d’un an n’appor-
terait pas de changement dans l’organisation 

de la filière avec la mise en place d’un avenant au 
contrat actuel. 

Mobilier : Eco-mobilier propose un 
contrat qui diminue les soutiens aux 
collectivités…

Alors que le cahier des charges devrait être publié 
rapidement, Eco-mobilier a envoyé au Cercle 

National du Recyclage une proposition de contrat 
pour les six prochaines années. Ce contrat indique 
que les soutiens prévus dans le cahier des charges 
sont conditionnés à des aspects techniques. En 
guise d’exemple : le soutien de 20 €/tonne pour les 
déchets d’ameublement collectés dans les bennes 
mobilier sera versé si le poids de la benne est su-
périeur à 2,3 tonnes. Alors qu’Eco-mobilier avait 
fait cette proposition de barème qui a été refusée 
par les pouvoirs publics dans le cahier des charges, 
l’éco-organisme revient à la charge en considérant 
sûrement que cette proposition est compatible 
avec le cahier des charges. Selon notre expertise, 
cette proposition limite le financement de 20 € à 
moins de la moitié des tonnes collectées. 

Bien évidemment le Cercle National du Recy-
clage s’oppose totalement à ces arguments qui 

ne visent qu’à diminuer la participation financière 
des metteurs en marché. Une Commission des fi-
lières REP est prévue le 5 décembre pour faire le 
point sur la demande d’agrément et sur le contrat.

Retour sur le 16ème forum « Le recyclage : moteur 
de la transition écologique et sociale ? Témoi-

gnages et retours de terrains »

Les supports d’interventions sont téléchargeables 
sur le site internet de l’association https://www.

cercle-recyclage.asso.fr/78-cercle-national/actu/
agenda/1556-16e-forum-du-cercle-national-du-re-
cyclage.html.

Un compte-rendu de l’ensemble des interventions 
de ce forum est actuellement en cours de réalisa-
tion. Il vous sera adressé prochainement.

L’actualité des filières... en date du 23 novembre 2017 
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Le geste de tri est fondamental dans la réussite 
du recyclage des matériaux qui composent les 

emballages et en particulier ceux fabriqués à partir 
d’aluminium.

Les emballages en aluminium sont considérés 
comme rigides dans le cas de la boîte boisson, de 

la boîte alimentaire des aérosols et des barquettes. 
Ces dernières se situent à la frontière entre les ri-
gides et les souples. Les emballages souples sont 
constitués de produits multicouches majoritaire-
ment en aluminium et sont associés soit au plas-
tiques soit au papier voire les deux. Le « papier » 
aluminium, les coiffes de champagne, les capsules 
de café en aluminium font aussi partie de cette fa-
mille.

Ces emballages une fois collectés et triés au 
centre de tri, sont ensuite destinés à des usines 

de recyclage qui ont des technologies différentes. 
Celles-ci seront explicitées un peu plus loin.

Recyclage des emballages rigides

Les balles d’emballages rigides en aluminium triés 
sont envoyées dans des usines d’affinage. L’opé-

ration d’affinage consiste à fondre les produits dans 
un four tournant. Cette opération se déroule en 
présence de sel qui sert à protéger l’aluminium de 
l’oxydation aux températures élevées (950 °C) de 
process.

Une fois le matériau fondu, il est ensuite transva-
sé dans un four de maintien qui permet d’ajus-

ter le dosage en métaux d’alliage (cuivre, nickel etc.) 
afin de fabriquer un métal sous forme de lingots.

Ces produits sont ensuite vendus à des fonderies 
qui fabriquent des pièces moulées pour l’auto-

mobile, l’électronique, l’électroménager, etc. En 
France, la société Regeal Affimet est le recycleur qui 
dispose d’équipements modernes qui permettent 
de réaliser ce recyclage.

Il existe un cas particulier de recyclage des canettes 
en matériau pour la fabrication des canettes 

quand celles-ci sont isolées des autres emballages. 
Le procédé de recyclage est similaire à celui décrit 
plus haut, sauf que l’aluminium issu des fours de 
maintien sert à fabriquer des plaques qui servent à 
fabriquer les bobines de métal qui seront utilisées 
par les fabricants de boîtes boisson comme matière 
première. Une usine de fabrication de ces bobines 
est située près de Colmar en Alsace.

Recyclage des emballages souples

Etant donné que ces emballages ont une teneur 
importante en produits organiques (papier, plas-

tique, vernis etc.) qui frôle les 50  %, leur recyclage 
ne peut se faire par le procédé décrit plus haut. 
Nous faisons donc appel a un autre procédé appelé 

Recyclage des emballages en aluminium 

Four Rotatif de 
‘délacquage’ des 
emballages rigides. 
Photo Regeal Affimet

Four de maintien qui permet d’ajuster le dosage des 
métaux d’alliage cuivre, silicium, zinc etc.
Photo Regeal Affimet

Emballages rigides en AL
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pyrolyse qui permet de récupérer l’aluminium pou-
vant servir comme matière première aux affineurs.

Le procédé de pyrolyse consiste à porter les em-
ballages à une température comprise entre 500 

et 550°C  en absence d’oxygène ou en atmosphère 
pauvre en oxygène. Les produits traversent des 
cuves dans lesquelles on cherche à augmenter la 
surface exposée à ces températures afin de dégra-
der les matériaux organiques en gaz ou huiles qui 
vont servir de carburant pour chauffer le système.

Gaz envoyé en incinération

En sortie, on retrouve les emballages rigides qui 
gardent plus ou moins leurs formes, les pro-

duits fins d viennent des poudres d’aluminium qui 
peuvent trouver des applications dans les peintures 
ou la pyrotechnique.

Conclusion

Les emballages aluminium sont recyclables et 
l’aluminium est un matériau permanent.

Il peut être recyclé une multitude de fois sans perte 
de ses propriétés. Alors vous savez ce qui vous reste 
à faire : collectez vos emballages et mettez les dans 
les bacs dédiés au recyclage. Le process en aval se 
charge d’en refaire des produits du quotidien et de 
leur donner une nouvelle vie.

Emballages souples en Al

L’énergie sert à chauffer les emballages à recycler

Pour plus d’information
Mostafa Aboulfaraj 

Délégué Général 
France Aluminium Recyclage 

far@france-alu-recyclage.com
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L'association Halte à  l'obsolescence programmée 
(HOP) est une engagée dans la lutte contre le prêt 
à jeter. Depuis sa création en 2015, elle compte 
aujourd'hui une communauté de 20 000 personnes 
environ et une vingtaine de bénévoles. Son constat 
est que la surproduction et la surconsommation de 
produits conçus pour ne pas durer ont des consé-
quences écologiques insoutenables à long terme et 
que l’obsolescence programmée retire aux citoyens 
la liberté de consommer de manière durable et res-
ponsable. Celle d’allonger la durée de vie de nos pro-
duits et de promouvoir des modèles économiques 
alternatifs autour de la réutilisation, réparation et 
recyclage. L’association a pour objectif de fédérer 
et informer les citoyens pour mieux influencer les 
décideurs publics et organisation privé en faveur de 
la durabilité et réparabilté des produits. 

Pour atteindre cet objectif HOP agit de différentes 
manières : 

-- Lobbying : HOP agit sur le plan législatif en me-
nant des campagnes de lobbying vis-à-vis des 
décideurs européens et français pour inscrire 
dans la législation des mesures en faveur de 
la durabilité et réparabilité des produits. HOP 
souhaite protéger les citoyens contre l'obsoles-
cence technique, logicielle et esthétique.

-- Observatoire : HOP a mis en place un comité 
d’experts de différents domaines afin de pou-
voir consolider des données. Elle organise aus-
si des événements tel que le colloque « Mise à 
jour sur l’obsolescence programmée » qui s’est 
déroulée au Sénat en septembre 2017 avec 
l’ensemble des parties prenantes de ce sujet. 
L'association publie du contenu spécifique sur 
l’obsolescence , son actualité, ses enjeux et ses 
conséquences économiques, sociales et éco-
logiques. Laetitia Vasseur et Samuel Sauvage, 
co-fondateurs de l'association, sont les auteurs 

de l'ouvrage « Du jetable au durable, en finir 
avec l'obsolescence programmée », éditée par 
Gallimard.

-- Sensibiliser à l’obsolescence programmée : 
Les bénévoles de HOP interviennent dans de 
nombreuses conférences (associations, milieu 
scolaire et universités) pour informer un public 
divers. Elle organise aussi des événements ou-
verts à tous afin de mettre en lumière les solu-
tions et alternatives pour le citoyen. 

-- Accompagnement juridique et action en 
justice  : HOP offre une réponse juridique à 
chaque mail de plainte de consommateur que 
l’association reçoit. De plus elle mène des ac-
tions en justice telle que la première plainte en 
obsolescence programmée contre les grandes 
marques d’imprimantes, déposée mi-sep-
tembre 2017.

-- Club des entrepreneurs : HOP est à l’initiative 
d’un club permettant de faire rencontrer les 
entrepreneurs pionniers sur la durabilité et la 
réparabilité des produits. Ce club permet de 
créer des synergies et de partager les bonnes 
pratiques.

A travers ses actions, HOP a l'ambition de construire 
une société sans obsolescence programmée.

L’association Halte à l’obsolescence programmée (HOP)  
en quelques mots 

Pour plus d’information
Association  

Halte à l’obsolescence programmée 
http://www.halteobsolescence.org/ 

contact@halteobsolescence.org

http://www.gallimard.fr/Catalogue/GALLIMARD/Alternatives/Manifesto-Alternatives/Du-jetable-au-durable
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Thème communication

→→ Plaine commune

Quand les colonnes à verre passent au street art. 
Trois graffeurs accompagnent la politique de pro-
preté.

 

Si vous êtes passé devant, vous n’avez pas pu les 
manquer ! Cet été, Jungle, Crey et Comer, trois 
graffeurs reconnus ont été retenus par Plaine Com-
mune pour transformer plusieurs containers à 
verre en œuvres de street art. Le but ? Relancer la 
collecte du verre sur le territoire.

En 2016, 2 690 tonnes de verre ont été collectées 
dans nos villes ; soit seulement 37,5   % du verre 
jeté par les habitants. Le reste du verre finit dans le 
sac poubelle, alors que celui-ci pourrait se recycler 
à l’infini.

Afin de rendre plus visibles et ludiques les colonnes 
à verre, Plaine Commune a confié à trois gaffeurs 
la mission de repenser l’aspect visuel de ces objets 
devant lesquels on peut passer sans les voir.

Sur cinq villes (Aubervilliers, L’Île-Saint-Denis, La 
Courneuve, Saint-Denis et Villetaneuse), une ving-
taine de ces containers ont fait l’objet de ces inter-
ventions artistiques.

Prochainement, une dizaine d’autres colonnes pas-
seront en mode street art, dans un mouvement 
s’inscrivant pleinement dans la démarche de Terri-
toire de la culture et de la création de Plaine Com-
mune  : accompagner les mutations de nos villes 
avec comme fil rouge l’art et la culture.

http://www.plainecommune.fr/actualites/actualites/
actualite-detaillee/article/quand-les-colonnes-a-verre-pa/#.

WdICZmi0OUk

Thème déchèterie

→→ Calitom

Chasseurs : recyclez vos cartouches !

Chasseurs éco-responsables  : recyclez vos car-
touches et balles usagées (vides et percutées) !

En partenariat avec la Fédération des Chasseurs de 
la Charente, des sacs et des bacs de collecte sont 
mis à disposition en déchèterie pour le recyclage 
des cartouches et des balles usagées (vides et per-
cutées).

En déchèterie

Des bacs sont disponibles sur les déchèteries de 
Jarnac, Montmoreau, Barbezieux, Puyréaux, Rou-
mazières, Ruffec et La Rochefoucauld.

Sur d’autres sites

Des sacs de collecte sont mis à disposition au 
centre de formation des chasseurs de Rougnac, 
au siège de la Fédération des Chasseurs de la Cha-
rente à Puymoyen et au sein de toutes les sociétés 
de chasse. 

Le recyclage

Les douilles sont ensuite récupérées par l’entre-
prise William Sabatier. Elles sont broyées pour 
séparer le polyéthylène et l’acier. Le plastique sert 
à produire de l’énergie sous forme de chaleur et 
l’acier est recyclé. 

http://www.calitom.com/fr/actualite/chasseurs-recyclez-
vos-cartouches

Les brèves des adhérents 

© C. Delfino
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→→ SIOM vallée de chevreuse

Service 2 En 1 : l’enlèvement des encombrants et 
des DEEE sur appel.

Dès le mois d’octobre, les habitants de Gometz-le-
Châtel, Igny et Orsay pourront bénéficier d’un ser-
vice de proximité simple et pratique : l’enlèvement 
des encombrants sur appel. Déjà expérimenté 
dans six villes du territoire du Siom, il y remporte 
un franc succès. Remplaçant la collecte en porte à 
porte pour mieux répondre aux besoins des habi-
tants, le dispositif a été adapté pour permettre en 
même temps le retrait des Déchets d’équipements 
électriques et électroniques (DEEE).

C’est à la demande, sur appel, que s’effectue la 
collecte des encombrants et des DEEE à Bures-sur-
Yvette, Saclay, Saint-Aubin, Vauhallan, Villebon-
sur-Yvette et Villiers-le-Bâcle. Les évaluations de ce 
nouveau service ont révélé la satisfaction des ha-
bitants et démontré son efficacité contre diverses 
nuisances (passages des maraudeurs, trottoirs en-
combrés plusieurs jours avant la collecte...). Il per-
met, par ailleurs, au Siom de collecter davantage 
de déchets recyclables.

Le dispositif va donc être étendu à d’autres com-
munes dont Gometz-le-Châtel, Igny et Orsay où il 
sera opérationnel à partir du 02 octobre 2017.

Conçu pour s’adapter aux besoins des habitants, 
ce service « sur mesure » y remplacera la collecte 
mensuelle en porte à porte.

Visant, par ailleurs, à canaliser définitivement les 
déchets valorisables dans la bonne filière, l’enlève-
ment des encombrants sur appel offre l’opportuni-
té de faire retirer des Déchets d’équipements élec-
triques et électroniques (DEEE) - en complément, 
bien sûr, des solutions de dépôt existantes pour les 
déchets électriques et électroniques.

Un service 2 en 1

Ce nouveau service de proximité est tout à fait 
simple et pratique :

1.	 Quand vous voudrez faire enlever des en-
combrants (et par la même occasion des DEEE), 
vous appellerez le 01.73.07.90.80.

2.	 Vous préciserez à l’opérateur la nature de 
ces objets.

3.	 Une date vous sera immédiatement propo-
sée pour le passage de la benne (délai maxi-
mal : sous deux semaines).

4.	 Vous déposerez vos encombrants, devant 
votre domicile, la veille du passage.

5.	 Le Jour J, le camion-benne les collectera.

 Le dispositif fera bien sûr l’objet d’un suivi et d’une 
évaluation tout au long d’une période test. Dans 
tous les cas, ce nouveau mode de collecte n’induira 
pas de surcoût financier pour les contribuables. Au 
contraire, à terme, si le service est généralisé à l’en-
semble du territoire du Siom, le syndicat espère en 
tirer des économies d’échelle qui seront profitables 
à tous les habitants. 

http://www.siom.fr/node/960608

→→ SICTOM de la Région de Pézenas

Le SICTOM va tester une nouvelle filière de recy-
clage dans les déchèteries d’Agde

Le polystyrène expansé (PSE) sera désormais recy-
clé dans les déchèteries d’Agde « La Prunette » et 
« Les 7 Fonts ».

A compter du lundi 16 octobre, les deux déchète-
ries d’Agde seront équipées de « big bags » dans 
lesquels les apports (particuliers et professionnels) 
de polystyrène expansé seront acceptés, gratuite-
ment.

Le prestataire de collecte, Véolia, étant très exi-
geant sur la qualité des apports, ces derniers 
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doivent être de très bonne qualité. Si cette opéra-
tion pilote fonctionne, elle sera à terme pérennisée 
sur la commune.

Comment reconnaître le polystyrène recyclable ?

On parle ici du polystyrène expansé marqué du 
symbole « 6 » et composé de billes, soit les embal-
lages, calages, caisses à poisson et isolation.

Les consignes de tri

-- Uniquement le polystyrène expansé de cou-
leur claire (bleu, blanc, jaune)

-- Enlever étiquettes, scotch ou autres matières

-- Ne pas mélanger avec d’autres produits y com-
pris les gobelets

-- Attention ! Les déchets suivants sont interdits 
dans les « big bags » :

-- Le polyéthylène expansé (PEE)  : emballage/
calage de produits micro-informatique

-- Le polypropylène expansé (PPE) : transport de 
denrées alimentaires/calage/plaque d’isola-
tion BTP

Le polystyrène expansé sera recyclé pour fabriquer 
des cintres en plastique, des cadres pour photos ou 
des articles de bureau.

http://www.sictom-pezenas-agde.fr/le-sictom-va-tester-une-
nouvelle-filiere-de-recyclage-dans-les-decheteries-dagde/

→→ Grand ANNECY agglomération

 Le recyclage des lampes se fait remarquer !

Pour faciliter la collecte des lampes en déchèterie 
et sensibiliser à leur recyclage, Récylum a équipé 
les déchèteries d’Alby-sur-Chéran et de la Tour-
nette d’abris pour stocker les bacs de recyclage 
pour les lampes à économie d’énergie et les tubes 
« néons ». Visibles de loin et attractifs grâce à leur 
habillage vert, ils ont également une visée pédago-
gique puisqu’ils délivrent des informations sur les 
bons gestes et les enjeux du recyclage des sources 
lumineuses.

Objectif : augmenter les performances de collecte 
! La Haute-Savoie n’est que le 48ème département 
avec 702 lampes recyclées pour 1 000 habitants en 
2016.

A noter que les déchèteries d’Annecy-le-Vieux, 
Cran-Gevrier, Epagny et Vovray en sont déjà équi-
pées.

https://www.grandannecy.fr/france/ACTUALITES/news/
index.html/id-543

→→ SIREDOM

Le Siredom construit un éco-centre pédagogique 
à Amponville

Un nouvel éco-centre situé à Amponville va re-
joindre le réseau des équipements d’apport volon-
taire du Siredom en fin d’année. Situé dans le sec-
teur seine-et-marnais du syndicat, cet éco-centre 
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va offrir aux habitants des communes environ-
nantes un service pour le dépôt de leurs déchets 
occasionnels à moins de 15 minutes de leur domi-
cile. Ce sera aussi un éco-centre pédagogique amé-
nagé d’espaces pour la sensibilisation du public à la 
préservation de l’environnement.

Le futur éco-centre est bâti sur une parcelle de 
8000m². Il sera composé de 4 quais pour le dépôt 
des ferrailles, cartons, tout-venant valorisable et 
tout venant enfouissable et d’alvéoles pour la ré-
ception des déchets végétaux, du bois, du fumier, 
des gravats et des pneus. Un local sera réservé 
aux appareils éléctriques usagés et au stockage en 
toute sécurité des déchets dangereux (peintures, 
solvants, etc.).

L’éco-centre d’Amponville intégrera également un 
espace de visite pour le grand public et des amé-
nagements extérieurs consacrés à la sensiblisation 
des scolaires à la biodiversité et à la préservation 
de l’environnement tels qu’un potager et un rucher.  

Avec ce nouvel éco-centre le Siredom entend 
étendre le maillage de son territoire sur un secteur 
plus rural, offrir un nouvel équipement de proxi-
mité aux habitants d’Amponville et des communes 
alentours, augmenter les taux de recyclage et sur-
tout lutter contre la formation des dépôts sauvages.

Les travaux d’un montant total de 1 577 204 euros 
ont été financés à hauteur de 350 000 euros par la 
Région Ile-de-France et 70 302 euros par l’Agence 
de l’Eau Seine Normandie.

 http://www.siredom.com/node/500

Thème économie circulaire

→→ CARENE Saint-Nazaire agglomération

Réparer plutôt que jeter  : un atelier collectif à 
Saint-Nazaire

Deux Nazairiens s’entraident pour réparer diffé-
rents objets. (©Ville de Saint-Nazaire - Blandine 
Bouillon)

Pendant la Digital week, la Maison de quartier 
Chesnaie-Trébale à Saint-Nazaire a inauguré un 
atelier de réparation collective. 

Zoom sur cette initiative rendue possible grâce 
aux bénévoles.

Dans une salle peinte en jaune de la Maison de 
quartier Chesnaie-Trébale, trois personnes sont 
occupées à démonter un tourne-disque. Michel, 
le bénévole qui tient l’atelier tous les mercredis de 
14h à 17h, est entouré de Philippe et de Gilles. Les 
trois Nazairiens ne se connaissaient pas encore il y 
a quelques minutes. «Je me suis présenté ici pour 
réparer cet appareil qui a 27 ans», explique Phi-
lippe. Quant à Gilles, il voudrait remettre en marche 
un chargeur de batterie. Mais pour l’instant, il se 
concentre sur le tourne-disque. «J’ai peut-être des 
pièces pour ton chargeur», lui lance Philippe.

Esprit «Repair Café»

Cet atelier de réparation collective s’inspire des 
«Repair cafés». L’idée : apprendre à réparer des ob-
jets en mauvais état plutôt que les jeter. «On s’ins-
crit dans une démarche de réduction des déchets, 
d’échange de savoirs et de solidarité», note la di-
rectrice de la Maison de quartier Véronique Achal-
lé. L’atelier vient compléter une démarche globale 
initiée voilà plusieurs années autour de la récupé-
ration de vêtements ou plus récemment avec une 
«give box» où chacun peut déposer et récupérer 
divers objets -livres et vaisselle notamment. «Dans 
cet esprit, nous mettons aussi à disposition de tous 
un petit cahier intitulé «je connais, je transmets», 
détaille l’animatrice Laëtitia Morantin. Chacun peut 
indiquer ses compétences dans un domaine et les 
valoriser auprès de ceux qui en auraient besoin. 
Il peut s’agir de la maîtrise d’une langue ou d’un 
savoir-faire en couture.»

Appel au bénévolat

Pendant ce temps, Anne-Marie a apporté un grille-
pain à l’atelier. «Il est tout neuf, mais ne fonctionne 
plus et ma petit-fille adore le pain grillé. Je suis bien 
incapable de le réparer toute seule», se désole-t-
elle. Tourne-vis à la main, Michel vient à son se-
cours et passe un moment à démonter l’appareil. 
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«C’est une occupation utile aux autres, confie-t-il, 
et dans laquelle j’ai de l’expérience.» A ses côtés 
Laëtitia Morantin prépare une liste pour investir 
dans du matériel. «On va équiper la salle avec des 
outils, clés, fer à souder, et des petits établis, se 
réjouit-elle. Nous lançons aussi un appel aux béné-
voles, notamment des personnes qui auraient des 
connaissances en électronique.» Chacun pourrait 
ainsi faire des réparations sur des objets tels que 
téléphones portables ou écouteurs. A l’avenir, de 
nouveaux créneaux pourraient aussi être ouverts.

Atelier le mercredi de 14h à 17h à la Maison de 
quartier Chesnaie-Turbale

http://www.agglo-carene.fr/actus-401/reparer-plutot-que-
jeter-un-atelier-collectif-a-saint-nazaire-6153.html?cHash=2

007960de59538e183b5f4994ff395b5

→→ SMEDAR

Le Smédar au Salon Maison Déco !

Découvrez la récup’design ! Acteur du développe-
ment durable, le Smédar participera au Salon Mai-
son Déco, qui se tiendra au Parc des Expositions de 
Rouen du 6 au 8 octobre.

Ateliers et démonstrations

Vous aimez relooker ? Vous souhaitez découvrir les 
techniques pour créer une déco moderne et natu-
relle ? Rendez-vous sur le stand du Smédar, du 6 au 
8 octobre, au Salon Maison Déco (stand n°815-915 
dans le hall °1) !

Au programme : des ateliers manuels, des démons-
trations et de l’information, pour vous accompa-
gner dans une démarche de recyclage et de valori-
sation. Car le home staging n’est pas qu’une affaire 
de spécialistes ! Vous aussi, apprenez à récupérer 
les matériaux, décaper, poncer, patiner… et décou-
vrez un mobilier dernier cri, tout en «  recyclé » ! 
À moindre coût, vous pourrez ainsi redonner une 

seconde jeunesse à tous vos meubles, en créer de 
nouveaux… et réduire vos déchets !

Sur notre stand, vous découvrirez également 
une décoration composée d’anciens objets et de 
meubles réalisés à partir de palettes de bois, qui 
auraient pu être jetées.

Le Smédar, territoire Zéro déchet, Zéro gaspillage

Le Smédar valorise les déchets de 612 000 habi-
tants par recyclage, compostage et production 
d’énergie. Le syndicat est lauréat du dernier appel 
à projet du Ministère de l’Écologie « Territoire Zéro 
déchet, Zéro gaspillage » et engage dans ce cadre 
des actions concernant la prévention des déchets, 
en partenariat avec la Métropole Rouen Norman-
die, les Communautés de Communes, Communau-
té d’Agglomération et Syndicat adhérents.

http://www.smedar.fr/actualite-le-smedar-au-salon-maison-
deco-265.html

Thème réduction des biodéchets

→→ Reims métropole

Le Gourmet Bag contre le gaspillage alimentaire

Profitant de la Journée nationale du gaspillage 
alimentaire, le 16 octobre, Reims Métropole et la 
ville de Reims ont lancé conjointement l’opération 
Gourmet Bag, en partenariat avec l’association étu-
diante Responsable, l’Union nationale de l’indus-
trie hôtelière et l’association de commerçants du 
centre-ville Les Vitrines de Reims.

Type d’évènement ASTRONOMIE

Description

Son principe  : fournir à une trentaine de restau-
rateurs volontaires des boîtes en carton pouvant 
passer au micro-ondes, afin que les clients puissent 
emporter chez eux les restes des plats qu’ils n’au-
ront pas fini de consommer sur place.

«  C’est une opération symbolique, les restaura-
teurs montrent l’exemple, en espérant inciter les 
citoyens à lutter contre le gaspillage alimentaire 
chez eux aussi», souligne Emmanuel Debaty, direc-
teur des Déchets et de la propreté à Reims Métro-
pole, rappelant au passage «  qu’en France et par 
habitant, ce sont 20 kg d’aliments qui sont jetés à 
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la poubelle chaque année, dont 7 non déballés».

Enfin il faut également souligner que Reims Métro-
pole fournira gratuitement aux différents restaura-
teurs les 5000 premiers «Gourmet bag».

http://www.reimsmetropole.fr/603-3463/fiche/le-gourmet-
bag-contre-le-gaspillage-alimentaire.htm

→→ SMD des vosges

Jeu-concours « Cooking Party » : le Smd recrute !

A l’occasion de la Semaine européenne de réduc-
tion des déchets (SERD), le Smd organise, samedi 
25 novembre 2017 au marché couvert d’Epinal, la 
1ère édition de Cooking Party, un atelier culinaire 
« anti-gaspi ».

Le chef Cyril Rouquet, finaliste du concours Master-
chef en 2011 et chroniqueur sur LCI, proposera des 
recettes simples et économiques. Pour cela, nous 
avons besoin de vous ! Participez à notre grand jeu-
concours et tentez de remporter dix places pour 
cuisiner avec Cyril Rouquet et apprendre à cuisiner 
« anti-gaspi » !

Pour ce faire, rien de plus simple : il suffit de rem-
plir le formulaire ci-dessous. Attention ! Le jeu-
concours se termine le 8 novembre 2017 ; ne per-
dez pas de temps, inscrivez-vous vite !

http://smdvosges.com/index.php/2017/10/18/jeu-concours-
cooking-party-smd-recrute/

Thème traitement des déchets

→→ SMICTOM Alsace centrale

CSDND  : travaux pour limiter toujours plus les 
odeurs

Le Centre de Stockage des Déchets Non Dangereux 
(CSDND) va bénéficier de nouveaux travaux visant à 

réduire toujours davantage les émissions d’odeurs. 
De nouvelles tranchées de captage de biogaz vont 
ainsi être creusées dans le casier en cours d’exploi-
tation et celui-ci sera partiellement recouvert sur 
une surface d’environ 3000 m2, à l’image des tra-
vaux efficaces réalisés en 2016.

Ils rempliront les mêmes objectifs, à savoir :

-- Limiter la diffusion des biogaz dans l’air ;

-- Favoriser leur aspiration pour pouvoir les brû-
ler ;

-- Réduire la pénétration des eaux de pluie dans 
le massif de déchets et ainsi la production de 
liquide odorant.

Ces travaux viennent de débuter et dureront 
jusqu’au 10 novembre. La création des tranchées 
nécessitant le reprofilage du massif de déchets ain-
si que des terrassements, cette opération est sus-
ceptible de provoquer des dégagements d’odeurs 
entre 7h30 et 17h00. Des précautions sont naturel-
lement prises pour limiter les émissions, en recou-
vrant notamment les zones concernées en fin de 
journée.

Environ huit autres phases de travaux seront en-
suite programmées ponctuellement jusqu’en 2022, 
date de fin d’exploitation du site, avec toujours ce 
même objectif de limiter au maximum l’exposition 
des déchets à l’air libre tout en optimisant le cap-
tage des biogaz.

http://www.smictom-alsacecentrale.fr/actualites/smictom/
csdnd-travaux-pour-limiter-toujours-plus-les-odeurs
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